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Évènements

Le déficit pluviométrique du début

d'année a entraîné des arrêtés de

restriction d'usage de l'eau dans

plusieurs départements normands.

L’appel à projets Ecophyto I I

« Réduisons l ’uti l isation des produits

phytosanitaires en Normandie » est

lancé. Les dossiers sont à déposer

jusqu’au 28 jui l let 201 7.

Clôture des dépôts des dossiers PAC

201 7

31 mai

Jacques Mézard reçoit les

représentants des organisations

professionnelles agricoles

22-23 mai

À venir :

Le printemps Bio

du 1 er au 1 5 juin

Nuit de l 'agro-écologie

22 juin

Prix et cotations

Lait

Viande bovine

Viande porcine

Céréales à pail le

La météo

Au sommaire en mai

La pluie tant attendue arrive en mai, majoritairement sur les deux

premières décades. Déficitaire en Seine-Maritime de 1 6 % par rapport à la

normale seinomarine, la pluviométrie de l’Orne, la Manche et l ’Eure est

bien supérieure aux normales de ces départements. Les températures

moyennes de la première décade sont assez fraîches, aux alentours de

11 °C. En dernière décade, el les avoisinent les 1 8°C. Les températures

mensuelles surpassent les normales de près de 2°C à Évreux et Rouen.

Si la pluie perturbe quelque peu les travaux agricoles, el le permet une

reprise de pousse importante des prairies et des cultures après remontée

des températures.

Source : Météo France



Viande porcine : fléchissement des cours

À 1 ,64 €/kg en moyenne sur mai, le cours du porc perd 4

centimes par rapport au mois précédent. I l reste très

supérieur au cours de mai 201 6 (+ 24,7 %).

En première partie de mois, l ’offre est suffisante pour

al imenter les abattoirs, dont les semaines sont

écourtées par les jours fériés. Les abatteurs font

pression sur les prix et les cours reculent. Les bonnes

conditions météorologiques de la dernière décade

engendrent un accroissement de la demande. Les cours

progressent sur le mois dans les pays du nord de

l’Europe en raison d’une offre l imitée. À l’export, la

concurrence américaine est rude. La demande se tasse

légèrement mais le Japon et la Corée du Sud sont

toujours bien présents aux achats.

Viande bovine : légère hausse des cours

Les cours de la viande bovine augmentent très

légèrement ce mois-ci. Le prix de la viande de bœufs

« R » et de vaches laitières et al laitantes gagne 1 %

depuis le mois dernier. Celui de la viande de jeunes

bovins « R » stagne. Les cours progressent nettement

par rapport à mai 201 6 : le bœuf « R » gagne 1 9

centimes du kilogramme (+ 5 %), la vache laitière 23

centimes (+ 8 %).

En mars, les exportations de viande bovine sont en

hausse de 3 % par rapport à mars 201 6. En revanche,

el les sont en repli sur le premier trimestre 201 7 par

rapport à 201 6 (- 4 %) en raison essentiel lement d’une

baisse de volume expédié vers l ’ I tal ie, l ’Al lemagne et la

Grèce. Les importations augmentent légèrement sur

mars (+ 1 %) mais diminuent sur le trimestre par rapport

au premier trimestre 201 6 (- 4 %).

PRODUCTIONS ANIMALES

Agreste Conjoncture Normandie - Mai 2017

Sources : FranceAgriMer – USDA

Source : FranceAgriMer - cotations Grand Ouest

Source : FranceAgriMer -cotations classe E - Nantes

Source : FranceAgriMer – AGRESTE – EMLestim

Lait : reprise de la collecte

Après six mois de repli , la col lecte mensuelle remonte

en mars par rapport à mars 201 6 (+ 1 ,1 %). Seule la

collecte euroise continue sa plongée (- 4,3 % ce mois,

- 6,3 % pour la campagne). En Normandie, la campagne

201 6-201 7 s’achève sur un volume collecté de

3,7 mil l iards de litres, en diminution par rapport à la

campagne précédente (- 1 ,1 %).

À 30,9 €/1 00l, le prix du lait standard normand diminue

de 1 ,7 % entre février et mars. Le prix du lait à teneurs

réelles perd 3,4 % sur cette même période à 33,7 €/1 00l

en mars 201 7. I l est supérieur de 8,8 % à celui de mars

201 6.



Cours du blé : prudence du côté des vendeurs

La météo en Europe et outre-Atlantique engendre une

brève remontée des cours début mai. Les vendeurs

préfèrent conserver leurs marchandises dans l’attente

d’un meil leur pronostic sur la prochaine campagne.

Par la suite, le prix du blé diminue sous le poids des

stocks mondiaux alourdis et d’une météo plus clémente.

I l finit le mois à 1 5,3 €/quintal semaine 21 . L’attentisme

est toujours de mise côté vendeurs, prudents en raison

des prix bas.
Export : tarissement de la concurrence

En avri l , 460 600 tonnes de céréales sont exportées

depuis Rouen soit 48 % de moins qu’en avri l 201 6. Le

cumul de campagne rattrape légèrement son retard par

rapport à 201 5-201 6. La différence entre les deux

campagnes s’élève à - 58 %.

L’exportation vers les pays tiers s’améliorerait en fin de

campagne selon FranceAgriMer : la concurrence se

raréfie et les prix français sont compétitifs. En particul ier,

les objectifs de ventes vers l ’Algérie et l ’Afrique

subsaharienne sont revus à la hausse.
Source : Port de Rouen

Agreste Conjoncture Normandie - Mai 2017

Source : CIC, FranceAgriMer

Grandes cultures : bel aspect des cultures

La majorité des parcelles de blé est au stade floraison

sur la fin de mois, cel les d’orge sont entre la mi-floraison

et le remplissage. Des passages de fongicides sont

réalisés. Les désherbages sur maïs sont effectués. La

floraison du colza est terminée, les cultures présentent

majoritairement un bel aspect. Localement, des parcelles

ont été fortement impactées par les conditions

météorologiques d’avri l , sans compensation ultérieure

par des boutons axil laires. Les protéagineux de

printemps commencent leur floraison en fin de mois. Les

betteraves et les pommes de terre se développent bien.

Le l in pâtit légèrement des fraîcheurs matinales début

mai ; sa croissance est très rapide en deuxième décade.

De toutes premières fleurs apparaissent en fin de mois.

Les collectes d’avri l 201 7 sont très inférieures à celles

d’avri l 201 6 : - 44 % pour le blé, - 61 % pour le colza.

Les cumuls de collectes prennent à nouveau de la

distance avec ceux de l’année précédente. I l semblerait

que 92 % de la collecte totale estimée en blé et en orge

soit déjà réalisée.

Fourrages : une très belle reprise de pousse

En début de mois, malgré une pluviométrie correcte, la

pousse de l’herbe est freinée par les températures

fraîches. El le reprend de plus belle lorsque les

températures augmentent, des rendements d’herbe

exceptionnels sont observés.

PRODUCTIONS VEGETALES

Légumes : fin de saison du chou-fleur

Les cotations de choux-fleurs à l ’expédition (marché

Manche) se poursuivent la première quinzaine de mai.

Les arrivages en très forte régression s’accompagnent

d’une appréciation du tarif.

Source : FranceAgriMer - RNM

Source : FranceAgriMer

Source : FranceAgriMerchiffres provisoires consolidés en fin de campagne



Récolte de bois normand en 201 5 en légère hausse,
portée massivement par le bois énergie
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Avec la contribution des
exploitations des

établissements publics
locaux d'enseignement et

de formation professionnelle
agricole.

Source : Agreste, Enquête annuelle de branche Expl. forestières

Avec près de 1 293 000 mètres

cube en 201 5, la récolte de bois

dans les forêts normandes est en

légère augmentation (+ 2 % par

rapport à 201 4), portée par la

progression de la récolte en bois

énergie.

L'exploitation de grumes diminue,

aussi bien pour les conifères (- 9 %)

que pour les feuil lus (- 2 %).

Le sapin et épicéa, le douglas et le

pin sylvestre sont bien moins coupés

en 201 5 qu'en 201 4. La récolte de

pin maritime, dont le volume est bien

moindre, suit une très belle

progression.

Côté feuil lus, le faible regain d'intérêt

pour le chêne (+ 1 %) ne compense

pas la forte baisse de récolte du

hêtre (- 1 6 %). Plus réduite en

volume, la récolte de peuplier

augmente nettement (+ 49 % par

rapport à 201 4 soit un total de

33 300 m3). Avec près de 38 000 m3,

l 'exportation de grumes diminue

fortement.

La récolte de bois d'industrie se

réduit fortement (- 1 3 %). En cause,

la baisse de récolte des feuil lus de

trituration dont le volume diminue de

20 % en 201 5 à 1 26 300 m3.

La récolte de bois énergie progresse

de 22 % entre 201 4 et 201 5 en

raison de l'augmentation de la

production de plaquettes forestières.

En effet, leur fabrication est

quasiment multipl iée par 2. De son

côté, la récolte de bois énergie rond

diminue depuis 201 3.

La production des scieries régionales

atteint près de 287 000 m3 en 201 5,

soit une baisse de 4 % par rapport à

201 4. C'est la quatrième année de

baisse consécutive. En particul ier, le

volume de conifères scié diminue de

6 % à 1 85 000 m3.

Source : Agreste, Enquête annuelle de branche Expl. forestières




